
UNE FACETTE DE LA DIVERSITÉ ENCORE PEU 
EXPLORÉE: LA DIVERSITÉ INTRA-SPÉCIFIQUE
LA BIODIVERSITÉ ! La perdre c’est perdre des services écosystémiques ! Beaucoup de 
travaux ont tenté de comprendre les conséquences et l’importance de la perte de la 
biodiversité à l’échelle interspécifique. La diversité phénotypique et génétique au seins 
d’une espèce peut être considérable mais encore peu explorée dans le cadre de la relation 
Biodiversité et Fonctionnement des Ecosystèmes …

1 La Diversité ? Oui ! mais GÉNÉTIQUE
La diversité génétique d’une population a-t-elle un impact sur sa productivité ?

Dispositif expérimental 2 Résultats 

Hypothèse : La production de biomasse des 
populations  augmente avec la diversité génétique

 -  2 112 plantes d’Arabidopsis thaliana
- Populations de 1,2,4,8,16 génotypes
-  32 plantes par populations 
- Pesées des biomasses sèches à la 

fructification de 50% des plantes / populations 

Moyenne et écart-type des biomasses des populations 
selon le nombre de génotypes 
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Carte thermique 
des biomasses des 
génotypes suivant 
le niveau de 
diversité 

N.B : Tous les génotypes ne sont pas 
présents dans toutes les populations. 
Seul les génotypes présents dans tout 
les traitements de diversités sont 
représentés ici.

4 Conclusion
- Non significatif à l’échelle des populations
- EFFETS GÉNÉTIQUES INDIRECTS (c.à.d. le 

fait qu’un génotype soit plus ou moins plastique dans 
sa production de biomasse selon l’identité génétique 
des plantes voisines en interaction)

- Interactions Génotype X Environnement 
(c.à.d. que la présence d’une forte plasticité des 
génotypes est décelable)
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L’hypothèse faisant écho à la théorie des niches : 
La diversité augmente, ainsi l’utilisation des 
ressources et la productivité sont meilleures
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Biomasse dans le traitement (en g)

Nombre de génotypes dans la population
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